
 

 

 

 
2. Vu les opportunités offertes par le marché 
mondial des métaux au cours des dernières 
années, la Banque Mondiale a recommandé à 
l’État congolais de relancer son secteur minier 
avec l’idée que ceci arriverait à ‘‘booster’’ la 
croissance économique, lutter contre la pauvreté 
et ainsi sonner le glas de la fin du paradoxe d’un 
pays riche en ressources naturelles mais avec une 
population très pauvres. 

6. Il s’observe que la réforme minière en RDC ne saurait  pas 
atteindre les effets escomptés en termes de réduction de la 
pauvreté à cause de la ‘logique de captation’ dans laquelle 
agissent certaines élites. Celles-ci contournent chaque fois les 
changements apportés par la réforme en s’y adaptant enfin 
d’en capturer le plus possible de bénéfices. Aussi, si ces 
changements sont aussi simplement contournés par des 
élites, c’est parce que la logique de la réforme se concentre 
plus sur des stratégies théoriques de modernisation que sur 
des aspects pratique liés au contrôle, à la redevabilité, à la 
redistribution et à la justice sociale de façon générale. 

4. Cependant, cette croissance économique n’a toujours pas 
pu améliorer le bien-être des populations. Les pauvres sont 
par contre restés ou devenus plus pauvres encore et les 
riches se sont enrichis d’avantage. Cette croissance n’est 
restée qu’une devise et aussi bien les décideurs politiques et 
les bailleurs des fonds ne parviennent pas, de façon 
convaincante, à en expliquer l’utilité pour la plupart des 
congolais. 

La pauvreté en RDC, une 
question de captation des 

ressources par des groupes 
d’acteurs puissants. 
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3. Depuis l’année 2002, le gouvernement 
congolais s’est engagé dans plusieurs 
réformes du secteur minier. Les effets de ces 
dernières se sont très vite ressentis sur le 
plan macro-économique. Depuis l’année 
2003, l’économie congolaise connaît une 
croissance moyenne annuelle de 6 %. Une 
croissance qui serait en grande partie 
attribuée à l’augmentation spectaculaire de 
la production et de l’exportation des 
minerais. 
 

 

5. Pourquoi la formule de la 
Banque mondiale et du 
gouvernement congolais n’a 
pas tenue ? Pourquoi la 
croissance économique n’a pas 
permis de réduire la pauvreté 
en RDC ?  

Le discours de la réforme minière en RDC, une ‘logique de captation’ des ressources par les élites  
 

Recherche réalisée par Bashizi Anuarite 

 

1. La République démocratique du Congo, un 
des pays les mieux dotés en ressource 
naturelle mais en même temps l’un des plus 
pauvres au monde – paradoxe faisant l’objet 
de plusieurs débats, discours et politiques 
publiques depuis des nombreuses années 
mais toujours pas d’améliorations quant à la 
pauvreté de sa population 


